
tes miil lers clenegr,,ies (le Wi ndsor, ne con 'ssen Lpas sans d-ovie
la dgrdaîo~,les ýZ!gn omni nies et les effroyabiestot. saujW

les sont conda-mic's ceux dont le cardinal1 Lavigerie plaide aciel
lement la cause devant l'Europe attendrie. Mais en un seas ne
So t-is pas eicIaves ? Il s'agit de brisci- leurs ciaies, de leur'
donner l'éternelle ývéritù qlui! rend libre, d'en faire des chriiétienis,.
de leur ouv~rir le ciel.

il y' a écinq ans, vin>. parmi eux un -saint religieux: mort ufi-"
jourd'hu'i et dont tous -les Etats-JUnis savent le nom. !e B. Père
Weni-iger,, de -la Compagnie dt, Jésus. 11l y venait à la demande
du- curé de Wi'ndsor,.M. Wacgne-, pour prêcher- une retraite aux:
noirs. Aux yetix des hom.nes* la retraite fuit, sembla-;t-il,. sai;.s ef-'
fet : rx iiègres au plus en suivirent les instruétions. -Mais.c'était.
la première semence jetée en terre par l'apôtre et -Dieu-ne poul-'
vait -maniquerde la bnr

M. Wagner avait depuis longtemps uni'_projet.: %,'é Làit L e bttir~
un orphelinat pourL les enfants, un hôpital pouir les -m,,1âdes, et..
des. religieuses. qui se consacreraien t à. cette grande oeuivre de
charité. Les cSurs de l'Hôtel-Dieu de Montréal à' qui il fit pain:
de. so0n désir, lui r,éponidirenit Qui sait- si- nous nie serlons pis.:
-ces religieuses-là ? " Le Il. Weiiin 'er eu t-connaissance de cette'.
parole "Oui, dit-il à M. Wagner, elles viendr'ont; Dieu les.'
-veut àt W'indsor."1 Etait-ce une prophétie ou sz--i1eeriL une espé---
rance? L'u ine e tl'autr-e, IJ - Âte o îjonris-.est il queýlannée der-.
nlière, des Soeurs hospitailières de Saint-Joseph sntprisd er
cher 11ôtel-Dieu de Monti ùal, poulr1 alUnc .fonder unle mission ure-,
gu;e à.WTindsor. Auijouui:dhuii elles' y accomplissenit au nmilieu, de'.
privations deý toutes soi-Les 'l'ouvre »de Dieu. Elles-ont dit aux-
nauvres noirs--" Nous 'venions être vos ser-vanLei;,vivre et rnionl-.
rir pour vous.-

Elles fon t la classe, visi ten t -les -malades et on t.eu déjà -le bon-,
h1euir de voir un bon nombre.de nègyres. se-conivertir et;iecevoi'le
b).ttême à l'article de la mort.

-- Mis ou-commence l'pftllet'l'orphelinaàtne sonecoe
qu'gew voie de construction et l'a mission .est sans ressources. L
charité vienidra en- aide au magnanime dévouement'des a1iutreS..
EL juis la'Providen ce veille-du liaint du ciel. Ne suiffit-il: pas.de.
faire connaltre aetello couvr-e pour que les sympathies- de tons «
lui-.soient acquises ?*


